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  Dans les grandes lignes  : une classe 
moyenne basse périurbaine en voie de 
paupérisation du fait de la hausse des 
dépenses contraintes  (loyers, électricité, 
gaz, denrées alimentaires, essence, ga-
zole...). C’est une taxe sur l’essence qui mit 
le feu aux poudres. Avant cela il y eut les 
fameux 80km/h, la pétition de Priscillia 
Ludosky, les appels de Jacline Mouraud 
et Éric Drouet, les réseaux Facebook de ce 
dernier, de Maxime Nicolle alias Fly Rider 
etc.

  Le contexte de temps un peu plus long : 
une France désindustrialisée principale-
ment de la faute de nos propres dirigeants 
politiques qui furent aussi favorables à 
l’euro qui accéléra encore la chute de l’in-
dustrie française face à la concurrence 
allemande. Pour être compétitifs, les in-

dustriels français usèrent d’une 
dévaluation interne, c’est à dire 

baisser les salaires réels. À cause de l’eu-
ro, les dévaluations monétaires de jadis 
n’étaient plus possibles. Grâce à son sys-
tème social la France avait plutôt bien ré-
sisté à la crise financière de 2007-2008 
ainsi qu’à la crise de la dette dans la zone 
euro débutée en 2010. Elle fût tout de 
même touchée et subit un chômage de 
masse, mais moins de travailleurs pauvres 
qu’en Allemagne, souvent citée comme 
exemplaire.

  Ainsi, le niveau de vie des français subis-
sait entre 1992 et 2018 une baisse homo-
gène, sauf pour les 1  % des plus riches 
(E.Todd). Macron devint président en 2017 
et servit ces derniers qui  avaient financé 
sa campagne  : suppression de l’ISF (sur 
les valeurs mobilières), flat tax, CICE passé 
en baisse de charges patronales, baisse 
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de l’impôt sur les sociétés etc. Les capi-
talistes doivent sans cesse accumuler, 
agrandir leurs marchés sous peine de dis-
paraître du fait de la concurrence. Macron 
ne se fit pas prier. Il ouvrit donc la SNCF à 
la concurrence et accéléra les privatisa-
tions  : ADP, Française des jeux et bientôt 
peut-être les centrales hydroélectriques 
ainsi que les routes nationales…

  Sous Macron, le pantouflage et ré-
tro-pantouflage se fit plus important (cf. 
Les Voraces de  V. Jauvert). Lui-même en 
est l’exemple typique, passé de l’inspec-
tion des finances à la banque puis de 
nouveau à l’État. Depuis le tournant de la 
rigueur de 1983, les politiques menées 
furent sensiblement les mêmes sans que 
la situation sociale et économique des 
Français n’en soit changée, ce qui alimen-
ta le « tous pourris » du mal nommé Ras-
semblement National. En effet, de part son 
islamophobie et son racisme congénital, il 
est irrationnel de croire qu’il puisse ras-
sembler le peuple français, sauf à mettre 
de côté une partie de sa population, voire 
pire…

  Rappelons les revendications des Gilets 
Jaunes, qui éludaient globalement  les 
questions identitaires et sécuritaires, qui 
semblent surtout des marottes journalis-
tiques et d’extrême droite, voire les deux 
quand l’on voit l’évolution de chaînes d’in-
fos en continu comme C News… :

-plus de pouvoir d’achat
-plus de justice fiscale (taxer les plus 
riches, rétablissement de l’ISF)
-plus de démocratie (RIC, constituante)

  Ces revendications ne doivent bien sûr 
pas se faire au détriment des services 
publics (l’hôpital…) et de l’écologie. Nous 
soutenons également les victimes de la 
répression (policière, judiciaire et sani-
taire) !…

  Il y aurait beaucoup à dire sur ce mou-
vement social atypique qui subit une ré-
pression féroce. Rien n’est fini et désor-
mais c’est d’un mouvement de masse 
beaucoup plus grand dont nous avons 
besoin et non des luttes catégorielles 
séparées. La crise économique ne fait 
que commencer, le chômage va encore 
augmenter et toutes les «  raisons  » sont 
là pour raviver le mouvement social et 
écologiste. Il se peut qu’une poussée in-
surrectionnelle soit pour bientôt... Il peut 
se passer bien des choses d’ici l’élection 
de 2022 déterminante en France. Mais d’ici 
là, œuvrons pour étendre une hégémo-
nie culturelle à même de faire gagner les 
revendications précitées, mais peut-être 
plus encore, de reprendre notre pouvoir 
sur le travail  : que produire ? comment ? 
pourquoi ? Les lieux de production sont 
des terrains de luttes essentiels… Même 
si elles ne sont pas suffisantes, les expé-
riences d’autonomie, de sécessions pour 
produire autrement, d’à-côtés du capi-
talisme sont à mettre en avant comme 
exemples à suivre.

  Redonnons plus de sens à nos vies en 
décidant nous-mêmes ce qui est bon pour 
nous, pour vivre dignement. Pour cela, 
pas question de s’attaquer à plus faible 
que nous, de stigmatiser le chômeur, le mi-
grant, ou tout autre bouc émissaire. Malgré 
des différences en termes de classes so-
ciales, allions-nous plutôt pour reprendre 
le pouvoir sur nos vies qui nous est confis-
qué par ces 
1  % des 
plus riches, 
qu’ils soient 
hauts fonc-
t ionnaires 
d’État ou 
grands ca-
pitalistes…

Pangolin City, le 02/10/2020
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Actualités des luttes (région brestoise), pour un changement d’hégémonie culturelle vers une 
société plus démocratique, plus juste et égalitaire, viable écologiquement  OCT/2020

+ nos affichestéléchargeablesc’est gratos sur
GILETSJAUNESBREST.COM

RETROUVEZ MONSIEUR ROND ET MONSIEUR TRIANGLE, SYMPATHIQUES PERSONNAGES 

GÉOMÉTRIQUES MAIS NÉANMOINS IDIOTS, PLONGÉS DANS LES AFFRES DE LA GRANDE 

HISTOIRE À LAQUELLE IL FAUT BIEN LE DIRE, ILS N’Y COMPRENNENT PAS GRAND-CHOSE. 

  Au fil des pages, c’est tout l’univers du peuple des ronds-points qui est revisité : gira-
toires, cabanes, braseros alimentés sans discontinuer d’inévitables palettes, manifesta-
tions et velléités révolutionnaires, black blocs et bluettes, chefs et sous-chefs tyran-
niques, casque à cornes et bonnet rouge, liesses collectives et cris exutoires … 

  Retrouvez aussi toute la morgue et propagande médiatique des chaînes d’info en 
continu avec coups bas et injonctions à condamner la violence, des complots plus ou 
moins réels, une ambiance fin de siècle alors qu’il ne débute qu’à peine… Confinement 
et survivalisme, masques et pangolins, GJ art et stock-cars, où cela nous mènera t-il ?

  Les Gilets Jaunes n’étaient qu’un début, une étincelle, à nous d’organiser la suite, 
« pour l’honneur des travailleurs et pour un monde meilleur », on sera toujours là !...
 
  Et d’entendre au loin mugir : ahou, ahou, ahou !!!... Un cri qui se rapproche… Pas celui 
d’une bête immonde, non, mais un cri qui libère… un cri de résistance.

ahou@riseup.net


